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PRE-ANNONCE COLLOQUE INTERNATIONAL 
de théorie politique 23-24-25 avril 2010, Lausanne 

  
 Le colloque à l’Institut d’Etudes Politiques Internationales) de l’Université de Lausanne du 23-
24-25 avril 2010, international, interdisciplinaire, inter-expériences, intergénérationnel (transmission), a 
pour but de réfléchir, débattre sur la pensée et l’action dans le pouvoir, envisagés depuis une passion 
politique – la colère - quand elle se vit dans les dynamiques entre soumissio et/insoumission et dans ses 
potentialités de création politique.  
 Le colloque se déroule dans une Université publique basée sur la liberté académique. Il part des 
changements liés à l’étape de globalisation actuelle, du rapport théorie/pratique, des transformations des 
maladies du travail (où le psychisme, la pensée ont une place de plus en plus grande, voir rapport BIT).  
 Il accordera une importance particulière à l’analyse des difficultés liées à la violence guerrière 
(violences cachées, emprisonnement en violation des droits fondamentaux, camps, torture, cruauté, peine 
de mort, génocides,), aux inégalités, au racisme, à la xénophobie, au sexisme, à la perte de sens de la vie 
quotidienne et du travail à accomplir dans le service public et les entreprises privées,  en respectant les 
droits fondamentaux. Il vise à apporter des outils utiles aux diverses expériences et pratiques.  
 Nous nous proposons de questionner les rapports de pouvoir et l’expérience personnelle pour 
dégager un programme positif fondé sur la stratégie du conatus articulant affirmation et résistance chez 
Spinoza (Bove) le droit d’avoir des droits (Arendt), l’égaliberté (Balibar), l’imagination, l’autonomie et la 
démocratie radicale (Castoriadis).  
 Qui est invité au colloque ? Le colloque vise une qualité académique par l’ouverture à la Cité. 
Il s’adresse à toute personne intéressée, à une variété de publics, actrices et acteurs de l’enseignement, de la 
recherche, du travail professionnel, artistique, des luttes dans le monde.  
 Dans le travail de préparation et de suite du colloque, dans les contributions attendues, nous 
sommes attentifs à un équilibre hommes-femmes (50%) dans les contributions. Un tel choix est à la fois 
politique et scientifique.  
 La colère dans des formes qui vont de l’apathie à l’explosion (voir le logo du colloque). 
Derrière la colère, il y a le ressentiment, l’échec, la destruction mais aussi la révolte, l’insoumission, 
l’insurrection, la révolution. Il y a les dynamiques sourdes, paradoxales, complexes de la soumission et de 
l’insoumission. Derrière la colère, il y a l’ambiguïté de la domination et de la liberté, la haine, la violence 
aussi. Alors comment y réfléchir ? La reconnaître, la construire est-ce un chemin pour la création 
politique ? Mais… qu’est-ce que la création politique aujourd’hui dont nous parle Castoriadis ? 
 Le réel nous en faisons l’expérience jour après jour. Les contradictions, les glissements de sens, 
les dilemmes, le sentiment de brouillage des repères, des valeurs, des relations, des mots, le poids de 
l’isolement, de l’impuissance, la puissance de la révolte face à la violence, à l’injustice, aux limites, il faut 
pouvoir en parler, en débattre. La critique et l’auto-critique dans les divers lieux, positions, statuts sont 
nécessaires à la lucidité, à la responsabilité, à la création.  
 Les expériences, les observations se centreront sur les terrains concrets des transformations du 
pouvoir et de la guerre, de la place des femmes,  de la migration, du droit d’asile, du travail/chômage, sans 
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exclure d’autres terrains. Dans le contexte de globalisation actuelle, il sera accordé une place importante 
aux rapports « nord-sud », à des zones-clés de tensions dans le monde. 
 Le travail s’appuyera sur des auteurs de théorie politique, de philosophie qui ont été des 
références d’un enseignement de théorie politique à l’Université de Lausanne : Hannah Arendt (théorie 
politique, philosophie), Colette Guillaumin (racisme, sexisme), Abdelmalek Sayad (migration), Cornelius 
Castoriadis (théorie politique, philosophie, psychanalyse), Nicholas Busch (Fortress Europe ?), Rada 
Ivekovic (questions du sexe de la nation, de la philosophie, de la partition, de la traduction), en dialogue 
avec d’autres auteurs de théorie politique et de l’histoire des luttes sociales. 
 Par la confrontation à des textes de théorie politique, l’échange de pratiques entre 
professionnels de la recherche, de l’enseignement, de la santé publique, du social, du service public, des 
médias, de la citoyenneté, etc., en inventoriant des problèmes spécifiques aux diverses pratiques 
professionnelles, le colloque vise à dégager des questions de théorie politique vitales pour aujourd’hui. 
 Nous travaillerons sur le XXe siècle, en particulier sur les 40-50 dernières années (1960-2010), 
avec des plongées dans l’histoire de longue durée pour une mise en perspective de ruptures historiques et 
de changements aujourd’hui. 
 En se situant dans l’état de la recherche de leur domaine de compétence, d’expérience, il 
s’agira pour les divers participant.e.s au colloque de dégager des questions, des analyses, des moyens, des 
outils,  de nouveaux axes de recherche, de réflexion, d’action collective.  
 Le colloque est l’occasion de poser des jalons pour un bilan de difficultés du travail 
professionnel, de citoyenneté, d’enseignement, de recherche et d’approfondir l’analyse d’alternatives au 
capitalisme total-libérali. Parmi les buts envisagés, la recherche de nouveaux moyens et outils pour 
articuler théorie/pratique tient une place importante (par exemple, que serait une Université libre de Berlin 
des années 1930 aujourd’hui, avec qui l’inventer, comment? Pour quoi faire ?). Quelle action positive, 
concrète pouvons-nous engager pour prendre une distance dans nos pratiques, nourrir l’action, mieux 
articuler action et pensée intime, individuelle, collective ? Quels outils pouvons-nous inventer  pour les 
mettre à l’épreuve dans les suites du colloque ? 
 
MOTS-CLES. Pouvoir, pensée, action, politique, globalisation, colonisation, impérialisme, capitalisme, violence, 
torture, génocides, guerre, Etat, droit et droits fondamentaux, allégeance, devoir de réserve, passion politique, colère, 
rogne, rage, fureur, fou de douleur, indignation, ressentiment, soumission, trahison, insoumission, endurance, inertie, 
impuissance, autonomie, imagination, création politique, refus, refus de servir, désobéissance civique, rebellion, 
femmes refuzniks, résistance, insurgeance, insurrection, révolution, consentement, collaboration, servitude, apathie, 
invisible, Arendt, Guillaumin, Sayad, Castoriadis, Busch, Ivekovic, XXe siècle, luttes sociales, théorie politique, 
philosophie, international, interdisciplinaire, intergénérationnel, interexpérience, migration, droit d’asile, rapports 
sociaux de sexe,  mouvement social, actrices, acteurs, chercheurs, Université, liberté académique, travail, courage 
professionnel, artistes, militant.e.s, citoyenneté, éthique civique, courage civique. 
 
SITE : www.unil.ch/ctp2010 (en préparation). Texte d’annonce et annexes, équipes de préparation, 
documents, pré-programme, horaire sur le site fin février 2010.  
 
INSCRIPTIONS :  par ordre d’arrivée. Inscription avant le colloque : 130 fr.s. ; sur place : 150 frs. ; 
Chômeurs, AVS, AI, requérants, sans-papiers, étudiante.s., fr.s. 40.-. Nous vous invitons à vous inscrire 
préalablement pour faciliter l’organisation (informations sur le site). Paiement des inscriptions par poste : 
CCP, M.C. Caloz-Tschopp, compte colloque/recherche no. 17-292-958-7 (mention : colloque 2010).  
 
M.-C. Caloz-Tschopp, Prof. titulaire UNIL-IEPI, état 30.10.2009, marie-claire.caloz-tschopp@unil.ch 

                                   
i Pour la signification de ce mot, voir Caloz-Tschopp Marie-Claire, Résister en politique résister en philosophie avec Arendt, 
Castoriadis et Ivekovic, Paris, La Dispute (quatrième tableau, épilogue), 2008.  


